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Des applications qui s'étendent lentement

 

Foresterie, mines, pétrole, télécommunications, environnement, ingénierie.
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;| Demers
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Si l’Hommetente depuis
des lunes de se situer dans
l'univers, Archimède, l’un des
plus brillants géomètres de
l’Antiquité, perdrait certaine-
ment la boussole de voir où
en est rendue aujourd'hui sa
discipline de prédilection!
Ce serait sans aucune provo-

cation que ses collègues lui
diraient qu’elle en est à ses
débuts — aussi étrange que
cela puisse paraître. Environ
6000 ans après la création du
premier plan topographique,
qui concernait une petite ville
de Mésopotamie, sur une
tablette d'argile babylonnienne,
l'heure est aux grands boule-
versements dans l’industrie
de la géomatique.
Bruno Duchesne, président

directeur général du Centre de
développement de la géoma-
tique (CDG), affirme que l’in-
dustrie est en train de vivre un
momenthistorique. « Tradi-
tionnellement,l’industrie s'est
toujours positionnée comme
un fournisseur au service pour
le gouvernementqui se servait
de la géomatique pour des
raisons de gestion du territoire.
Aujourd'hui, le marché est en
pleine expansion. Bien des
entreprises en font maintenant
une grande utilisation. »

Rien n’est plus vrai, selon
plusieurs acteurs de l’indus-
trie, dont Sylvie Larouche,
présidente de la section mont-
réalaise de l’Association
canadienne des sciences géo-
matiques. « Grâce à l'apport
des développements technolo-
giques des 15 dernières années
en matière de logiciels d’appli-
cations et bases de données,
on peut maintenant améliorer
ses méthodes de gestion en
visualisant des phénomènes
beaucoup plus efficacement
et mettre en relation des
éléments des plus diversifiés
dans une foule de domaines. »

Les dépenses

du gouvernement

en géomatique

s'élevaient à 63,4 M$

(en dépenses de

fonctionnement et

en immobilisations)

en 2002-2003.

Foresterie, mines, pétrole,
télécommunications, environ-
nement,ingénierie, recherche
marketing... Les industries
dans lesquelles la géomatique
est imbriquée sont tellement
nombreuses aujourd’hui que
méme Statistique Canada a
de la difficulté a faire son

portrait, avoue l’un de ses ges-
tionnaires d'enquête, Michel
Savard. « La compilation des
statistiques liées au marché de
la géomatique ne va pas de
soi, » Dans les années à venir,
on prévoit une forte croissance
dans plusieurs marchés,
notammentceux liés à l’analyse
et à l’exploitation des données
ainsi que ceux en rapport avec
la diffusion des données.

« Le marché traditionnel,
surtoutl’arpentage,roule à peu
près à 6 ou 7 % de croissance,
et le marché des systèmes
d'information géographique
croît de 30 % environ. Pour
certaines niches, cela va bien
au-delà de cela », dit Louise
Ouellet, sous-ministre associée
au territoire du ministère
des Ressources naturelles,
de la Faune et des Pares
(MRNFP), ministère qui dé-
pense près de 60 % du budget
de Québec alloué à la géoma-
tique, suivi par celui des
Transports, avec 28 %.

Au Québec
En 2002, plus de 5000 person-
nes travaillaient dansl'indus-
trie de la géomatique au
Québec. Quelque 184 entre-
prises québécoises y représen-
taient 20,4 % du nombre total
d'entreprises canadiennes.Les
québécoises ont généré des
revenus de 236 M$,soit 10,6 %
des revenus de l’industrie de la
géomatique au Canada. Le Qué-
bec se classait au troisième
rang, derrière l'Alberta (51,5 %

des revenus) et l’Ontario (20,5 %
des revenus).
Les principales forces du

Québec par rapport au reste
du Canada reposent sur la
conception de systèmes infor-
matiques, ce qui lui a permis
d'amasser 33,1 % des revenus
générés par les entreprises
canadiennes accomplissant la
même activité. Il y a aussi les
services d’arpentage et de car-
tographie (14,6 % du total des
revenus). Le volume d’affaire
de cette dernière activité est
grandementtributaire de la
croissance des secteurs de la
construction et de la réforme
du cadastre québécois. Cela
dit, une part grandissante des
revenus généréspar l’industrie
de la géomatique provient
de sociétés de génie-conseil ou
de développementde systèmes.

Releverles défis de l'avenir
L'industrie québécoise de
la géomatique multiplie les
rencontres en ce moment.
Dans unesérie d'ateliers orga-
nisés parle Centre de dévelop-
pement de la géomatique
au printemps dernier, plusieurs
entreprises du secteur privé
ont exprimé le désir de voir le
gouvernementrepositionner
son rôle pour mieux soutenir le
développement de la géoma-
tique au Québec, comme
à l'étranger d’ailleurs.
À cet égard, M. Duchesne du
CDG disait que « les politiques
gouvernementales actuelles
relatives à la géomatique ont
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été surtout orientées vers la
satisfaction internes des gou-
vernements. Très peu ont visé
à stimuler le développement
du secteur ou à développer des
expertises ou des produits et
services commercialisables. »
Des bases de données pu-

bliques accessibles à moindre
coût, un rôle accru du secteur
public dans la promotion de
la géomatique et des services
en ligne au gouvernementplus
étroitementliés à la géoma-
tique sont également au cœur
des préoccupations de plu-
sieurs acteurs du secteur privé.
Quant à elle, M"* Ouellet

; géomat queest un secteurdessciencesettechnolo
uis'intéresseàl'acquisition, la production,lagestion
ta diffusiond'informationrattachée à des coordonnées
éographiques (géoréférences). La discipline comporte u
embled'applications, notammentlagéotiésie, le.

arpentage, la photogrammétrie, lacartograpisie,

Secteurdele recherche —ligestun

 

   

 

  
  

    

 

évoquait dans l’un de ses
ateliers, les compressions
du gouvernement du Québec
qui allaient nécessairement se
répercuter sur les dépenses
publiques en géomatique.
Notons que les dépenses du

gouvernementen géomatique
s'élevaient à 63,4 M$ (en
dépenses de fonctionnement
et en immobilisations) en
2002-2008. Les orientations
relatives au projet de gouver-
nement en ligne devraient,
quantà elles, être rendues
publiques au cours de l’au-
tomne, selon le Secrétariat
du Conseil du trésor. m
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L'industrie pourrait créer 16 000 emplois d'ici 5 ans
Demers
dossiers@transcontinental.ca

En juillet 2004, Statistique
Canada rapportait que l’in-
dustrie canadienne de la
géomatique était composée de
904 entreprises, qui ont généré
un revenu de 2,2 milliards de
dollars (G$) en 2002.
Au coursdes cinq prochaines

années, on estime que le
Canada pourrait enregistrer
une croissance de 20 % annuel-
lement, ce qui pourrait per-
mettre la création de 16 000
emplois, dans une industrie qui
en compte 30 000. L'industrie
risque d’ailleurs de connaître
une pénurie, si l'on en croit
une étude de l'Institut cana-
dien de la géomatique, de
l'Association canadienne des
entreprises de géomatique et
de l'Association des arpen-
teurs des terres du Canada.
« La géomatique fait face à une
pénurie danscertains secteurs
étant donné la croissance
prévue de l’industrie », peut-
on lire dansle rapport.
Parmi les efforts déployés

par le gouvernement fédéral
pour appuyer le développe-
mentdel’industrie,il y a Géo-

Connexions, une initiative de
30 M$ qui a vu le jour en 1999
sous les auspices de Ressour-
ces naturelles Canada, dont
le mandat est de coordonner
l'infrastructure canadienne de
données géospatiales (ICDG),
qui permet d'harmoniser les
bases de données géospatiales
du pays et de les diffuser
sur Internet. GéoConnexions
est aussi chargée de coordon-
ner les investissements et les
initiatives des partenaires
des secteurs public et privé.

Selon Denis Beaulieu, direc-
teur des services-conseils et
solutions d’affaires géospatiales
chez Holonics et membre
du conseil de l'Association
canadienne des entreprises
de géomatique,les entreprises
au pays sont de mieux en
mieux arméespour pénétrer le
marché international dont la
croissance pourrait être impor-
tante. « On s’attend à ce que
le marché international de

la géomatique, estimé à 20 G$,
croisse de 10 % par an. » m

Estimations des activités liées à la géomatique
dans les sept provinces les plus actives (2002)

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Alberta 287 11544

Ontario 220 - 4599

Québec ' 184 236,9

Colombie-Britannique 105 232,3

Nouvelle-Écosse 3 43,6

Saskatchewan 24 30,9

Terre-Neuve 13 20,6

Manitoba 14 19,0

Total (sept provinces) 880 2 197,6

Total pour l'ensemble du Canada 904 2242.2 

SOURCE : TABLEAU ADAPTE DE STATISTIQUE CANADA,2004
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Estimation des activités liées à la géomatique
{au Canada en 2002)

 

Services de prospection et de levés géophysiques

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

(secteurspétrolifère et minier notamment) 205 868,1

Services d'arpentageet de cartographie 484 710,4

Conception de systèmesinformatiques et services connexes 64 1972

Grossistes(logiciels, ordinateurs et machines) 23 152,7

Services de génie 32 80,6

Services-conseils 36 71.3

Fabrication de produits informatiques et électroniques 11 55,9

Éditeurs delogiciels 11 43,7

Autres services professionnels, scientifiques et techniques 19 32,3

Autres industries 19 24,1

Total pour l'ensemble du Canada 904 22822
 

| Part de marché du Québec en termes de revenus en 2002

 

 

 

 

 

Services d'arpentage et de cartographie 1038 M$ 710,4 M$ 146%

Conception de systèmes informatiques et services connexes 65,2M$ 197,2 M$ 33,1%

Services de conseils et de génie, fabrication, grossistes,
éditeurs de logiciels et autres 57,3 M$ 466,5 M$ 124%

Services de prospection et de levés géophysiques 10,0 M$ 868,1 M$ 1.2%

Total 2359M$ 22422 M$
 

SOURCE : TABLEAU ADAPTE DE DONNEES DE STATISTIQUE CANADA (2004) TABLEAU : LES AFFAIRES
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Le seul congrès dédié aux solutions de géomatique d'affaires et

de Web-mapping ainsi qu'aux produits Maplinfo.
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Mark Cattini
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Venez rencontrer des leaders de l'industrie
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dossiers@transcontinental.ca

À peu prèstous les acteurs de
l'industrie le reconnaissent: la
réforme du cadastre québécois
_entreprise par le ministère des

Ressources naturelles, de la
Faune et des Parcs (MRNFP)
a permis aux entreprises du
secteur privé d’aller chercher
une précieuse expertise dont
peu de pays peuventse vanter.
Cette réforme est considérée

 

par plusieurs comme une pre-
- mière en Amérique du Nord, si
bien que 27 pays, 76 déléga-
tions et 300 représentants
étrangers sont venus voir le
nouveau modèle cadastral
du Québec depuis le début des
travaux en 1992.

Exporter son expertise
Déjà, plusieurs entreprises pri-
vées se sont regroupées sous
l'égide de Géolntégra afin d'ex-
porter leur savoir-faire sur la
scène internationale. « Pour les
grands pays en voie en déve-
loppement, ce besoin de dispo-

Près de 600

arpenteurs-géomètres

auronttravaillé à la

réforme du cadastre,

un projet qui aura

coûté près de 740 M$

d'ici la fin des travaux,

prévue en 2011.

ser d'une connaissance du mor-
cellement foncier a été jugée
essentielle par les grandes
institutions financières inter-
nationales. L'expertise que
nous avons développée avec
la réforme cadastrale peut
certainement contribuer aux
réformes de ces pays », estime
Michel Paradis, de GéoIntégra.
Près de 600 arpenteurs-géo-

mètres auront travaillé à la
réforme du cadastre, un projet

qui aura coûté près de 740 M$
(en dollars de 2004) d'ici 1a fin
des travaux, prévue en 2011,
précise Pierre Tessier, direc-
teur à la Direction de la réno-
vation cadastrale du MRNFP.
« Actuellement, nous sommes

à mi-parcours; 60 % du volume
de travail a été attribué et
40 % de l'ensemble du projet
est terminé. »
L'objectif poursuivi par le

MRNFPen était un de taille :
faire un nouveau plan du ca-
dastre informatisé et constam-
ment mis à jour où chacune
des 3,5 M de propriétés privées
soit correctementreprésentée.
Aujourd’hui, géomètres, urba-
nistes, ingénieurs et citoyens
peuvent accéder par Internet
— 18 heures par jour et à un
prix moindre qu'un billet deci-
néma — à une foule de données
se rapportant à unepropriété,
accompagnées d’une image
du lot auquelcelle-ci est
rattachée.
M.Tessier ajoute que l'ancien

cadastre avait été établi de 1866
à 1896 sur 1 450 plans sur pa-
pier. Au fil du temps, plusieurs
plans étaient. devenus caducs
tellementils étaient truffés de
modifications ou d'inexacti-
tudes. La réforme aura permis
de corriger 750 000 lots qui
contenaient des inexactitudes
et 850 000 propriétés non
identifiées au cadastre y seront
intégrées.

Qu'est-ce que le cadastre ?
Le cadastre représente votre
propriété sur un plan etl’iden-
tifie par un numéro de lot.
Ce plan montre les mesures, la

 

 

VIASAT GeoTechnologies congoit, développe i |
géospatiales novatrices destinées à améliorer les processus d’affaires.

www.viasat-geo.com
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La réforme du cadastre québécois rayonnesurle monde
superficie, la forme et la posi-
tion de chaque propriété par
rapport aux propriétés voisines.
Le numéro de lot sert à

identifier les propriétés sur le
plan decadastre; à enregistrer
et à publier les droits s'y
rapportant au Bureau de la
publicitédes droits; à protéger
les investissements; et à
simplifier les transactions
et, finalement, à identifier

les propriétéssur le compte de
taxes des municipalités.
Grâce au numéro de lot, les -

droits des propriétaires sont
enregistrés officiellement
et rendus publics par l’État.
Ainsi, toute personne qui désire
acheter une propriété peut
prendre connaissance de ces
droits et s'assurer notamment
que le vendeur en est bien le
propriétaire. w
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Le gouvernement en ligne est fort attendu
Dans l'attente, les entreprises se tournentvers les municipalités, voire les marchés étrangers

Demers
dossiers @transcontinental.ca

« Si le gouvernement n’a pas
encore arrêté définitivement
sa stratégie intégrée de gou-
vernement en ligne, nous
serons prêts, lorsque viendra
le momentde faire valoir notre
expertise », mentionne Luc
Vaillancourt, vice-président,
développementdes affaires
chez Korem, une entreprise
de Québec.

Pourplusieurs,l’idée d'éta-
blir un gouvernementen ligne
est intimementliée à la réin-
générie de l'État et apparaît
commeune tentative de dimi-
nuer avant tout les dépenses
publiques. Les acteurs de l'in-
dustrie de la géomatique y
voient plutôt une façon d’assu-
rer leur croissance et d’amé-
liorer la qualité de vie des
citoyens.

« Ce projet est loin d'être
ésotérique.Il y a derrière cela
une philosophie de servir le
citoyen de façon plus efficace.
Le gouvernement possède des

 

 

M. Martin Lapointe

Monsieur Jean Lacroix,
directeur général du Centre

Interdisciplinaire de Dévelop-

pement en Cartographie des
Océans (CIDCO) annonce la
nomination de monsieur Martin

Lapointe au poste de chargé de

projets.

Monsieur Lapointe travaille
depuis 2000 pour le Groupe HBA
experts-conseils à titre de

Directeur —- Géomatique, car-

tographie. Auparavant, il a tra-
vaillé comme assistant de

recherche et comme auxiliaire

d’enseignement pour l'univer-
sité du Québec à Montréal et

comme spécialiste en SIG pour
le gouvernement de la

république des Seychelles.
Monsieur Lapointe détient une

forte expérience en gestion de
projets nationaux et interna-
tionaux dans le secteur de la

géomatique. Il a travaillé aux

Seychelles, en Haïti, en Côte-

d'Ivoire, au Rwanda, en Guinée
et à plusieurs endroits au
Québec. Monsieur Lapointe a

obtenu un B.Sc. en géographie

à l'UQAM (SIG) et termine une
M.Sc. en géographie (SIG) de
l'UQAM.

-2N
TN TT

pines:
Contre inlerdescsplinatre
de Développement
en Carlographie
des Oceans 

310, Allée des Ursulines,

Rimouski (Québec) G5L 3A1

Tél. : (418) 725-1732

Site internet : www.cidco.ca    

banques de données qui sont
sous-utilisées. Or, l’idée d’inté-
grer de l'information géospa-
tiale à celle de ses banques de
données peut constituer une
valeur ajoutée indéniable », ex-
plique Bruno Duchesne du
Centre de développement de
la géomatique (CDG).
Avec de l’information géo-

spatiale, un citoyen pourrait
par exemple repérerplus faci-
lementles garderies de son
secteursur le site du ministère
de l'Emploi, de la Solidarité
sociale et de la Famille. Il
pourrait obtenir une carte des -
lacs autour du chalet qu’il en-
tend louerde la Sociéte des
établissements de plein air du
Québec (SÉPAQ). Les exem-
ples sont nombreux, Plusieurs
services gouvernementaux ga-
gneraient à fournir des cartes

avec les renseignements qu’ils
transmettent.
Le gouvernement en ligne

ne doit pas uniquementse ré-
sumer à des formulaires et à
des documents téléchargeables,
pensent plusieurs experts.
À ce sujet, Claude Levasseur
de Viasataffirme : « Les infras-
tructures qui supportent le
gouvernementen ligne doivent
permettent aux entreprises
du secteur privé d’y intégrer
des projets et des produits
orientés vers les besoins des
citoyens. »
Le portail d’information

géographique Le Québec géo-
graphique et le projet Adres-
ses Québec feront partie du
gouvernementen ligne.Le pre-
mier servira d'outil de promo-
tion des services gouverne-
mentaux et guidera les ci-

Le rapport Gautrin
Dans le gouvernementen ligne, les technologies de l’infor-
mation et des communication (TIC) sont utilisées afin de
mieux répondre aux besoins des citoyens, des entreprises
et des membresde la société civile.
Enjuin 2004,le député de Verdunet adjoint parlementaire,

Henri-François Gautrin, rendait public son rapport à ce
sujet. Le document répondait au désir exprimé par le
premier ministre du Québec, Jean Charest, de moderniser
l’État.

I] y propose des services gouvernementaux qui permettent
aux citoyens de bénéficier d’une meilleure qualité de vie et aux
entreprises d’être plus compétitives, en plus de revoir
les modes de travail de la fonction publique.

Îl est ainsi possible d'envisager, d'ici 2007, un Québec bran-
ché, offrant en ligne plus de 50 % des services aux citoyens et
aux entreprises, jour et nuit, toute la semaine. m N.D.
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Avecdel'information géospatiale, un citoyen pourrait repérerplus facilement les garderies
de son secteur sur le site du ministère de l'Emploi, de la Solidarité sociale, et de la Famille.

toyens et les entreprises vers
les ministères et organismes
du gouvernement du Québec
qui produisent et utilisent
de l'information géographique.
Le projet Adresses Québec
constituera une assise géo-
graphique commune de loca-
lisation des adresses muni-
cipales sur tout le territoire
du Québec.

Les municipalités en ligne
Certaines municipalités fonc-
tionnent déjà comme un gou-
vernementen ligne le ferait.
I1 leur revient très souvent
de répondre aux tracas des
citoyens. La gestion des de-
mandes des citoyens (ou en-
core des entreprises) peut

facilement devenir un casse-
tête pour les gestionnaires
d’une municipalité. Or, les
choses sont apparemment en
train de changer... a tout le
moinssurl’île de Montréal.
Que ce soit pour se plaindre

d'un nid de poule devant sa
résidence, d’un luminaire
défectueux ou encore d'une
borne fontaine qui fuit, la Ville
de Montréal met des services
en ligne afin d'accélérer ses
temps de réponse aux citoyens.
Parl'intermédiaire d’un sys-
tème d’information géospa-
tiale, la Ville pourra localiser
plus rapidementles emplace-
ments d’où proviennent les
appels des citoyens et les
meilleurs trajets pour se

 

    

 

   

Le Québec a acquis une expertise exceptionnelle en géomatique. D'ailleurs, les systèmes d'information
géographique développés suscitent beaucoup d'intérêt, et ce, bien au-delà de nos frontières. Ensemble,
nous pouvons ençourager l'utilisation de la géomatique et conquérir ainsi de nouveaux marchés.

I

dS S on
grandeur

ssue de l'union de l'informatique et des sciences de la Terre, la géomatique est devenue
un choix stratégique pour la prise de décision. Elle contribue au développement
économique du Québec et ouvre de nouvelles perspectives, non seulement en matière de

gestion du territoire et de gestion urbaine, mais aussi dans les domaines des télécommunications,
du transport, de la sécurité civile, de la santé et de l'éducation. La géomatique sert également de levier

à l'amélioration de la productivité et au positionnement concurrentiel des entreprises et des organisations.

LA CONNAISSANCE
DU TERRITOIRE QUEBECOIS

  
 =

Un Québec novateur pour une approche gagnante!

Sam Hamad
Mmistre des Ressources naturelles, de la Faune et des Parcs

Québec

nature

 

rendre au domicile de ces der-
niers afin d'envoyer un véhi-
cule de service ou d'urgence.
En collaboration avec d'autres

entreprises du secteur privé
(notamment Systemix),
Kheops Technologies fait
partie de ces entreprises qui
ont su mettre a profit leur
expertise au service de la Ville
de Montréal. Kheops a travaillé
à l’élaboration d’un système
intégrant des éléments de
cartographie qui permet aux
employés de la Ville de Mont-
réal de mieux situer l’environ-
nement spatial dans lequel
citoyens ou entreprises ont
fait une demande de permis
(construction, tournage, ordu-
res, etc.), le but étant d’éviter
l’engorgement des voies de
circulation.
Jacques Charron, président

de Kheops Technologies, est
d’avis que Montréal n'a pas à
envier les services en ligne
d'autres pays. « La Ville de Mont-
réal est très avancée, voire parmi
les premières si on la compare
aux autres villes en Amérique
du Nord et en Europe. »
Au moment de mettre sous

presse, M. Charron partait
pourla France afin de rencon-
trer les représentants de plu-

sieurs municipalités.
Le cas de Kheops n'est pas

exceptionnel, selon Michel
Paradis, ex-secrétaire adjoint
au Conseil du trésor, respon-
sable des inforoutes et des
ressources informationnelles.
Celui-ci affirme que l'experti-
se des entreprises québécoises
spécialisées dans le dévelop-
pement d'applications sous-
jacentes au gouvernement en
ligne est appréciable et que
leur savoir-faire peut très bien
être exporté vers les marchés
étrangers. « Actuellement,
dansles pays en voie de déve-
loppement, on meten placeles
infrastructures de télécommu-
nications. On pourra certaine-
mentfaire bénéficier ces pays
de notre expertise. » m  
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Larecherche en pleine effervescence
L'Université Laval lancera bientôt une importante chaire en géomatique

dossiers@transcontinental.ca

Reconnue commel’un des
plus importants centres d’en-
seignement en géomatique en
Amérique du Nord,l’Université
Laval devrait lancer sous peu
la plus importante chaire en
géomatique au Québec. Cette
initiative permettra de faire le
pontentre la géomatiqueetles
outils analytiques afin de mieux
appuyer l’aide à la décision
impliquantla référence spatiale,
en utilisant des technologies
génériques innovatrices.

« Le niveau de la recherche
fondamentale et la production
de prototypes fonctionnels et
de nouvelles technologies
transférables aux partenaires
industriels et gouvernemen-
taux distinguent cette chaire »,
explique Yvan Bédard, profes-
seur au Département des
sciences de géomatiques de
l’Université Laval et titulaire
proposé dela chaire.
M. Bédard mentionne que

la chaire s'intéressera aux
applications de la géomatique
dans des domaines aussi variés

quela défense, l'énergie, le
transport, l'environnement, la _
topographie, les affaires, la
santé publique,l'archéologie,
et mêmela kinésiologie.

Plusieurs secteurs
Il faut dire quel'institution est
déjà très active dans la recher-
che en géomatique.Les profes-
seurs de son Département des
sciences géomatiques sont
d’ailleurs à l’origine du Centre
de recherche en géomatique
(CRG), créé en 1989, et du
Réseau canadien de centres
d’excellence en géomatique
(connu sour l’appellation
de Réseau GEOIDE), qui a
démarréses activités en 1999.
En outre, son département

des sciences géomatiques
regroupe des experts dans une
kyrielle de disciplines: géodésie
GPS,cartographie et SIG, télé-
détection, législation foncière,
photogrammétrie numérique,
hydrographie, topométrie, etc.
Par ailleurs, cette nouvelle

fait suite à l’annonce,il y a
deux ans, de la création d’un
nouveau programme. En plus
de son baccalauréat én scien-

ces géomatiques, l’Université
Laval offre un baccalauréat
en génie géomatique (une pre-
mière au Québec), plus axé
sur la conception de systémes
de mesurede la terre ainsi que
de systèmes de traitementet
d'analyse. Enfin,il est à noter

- que l'arpentage est l’une
desdisciplines scientifiques
les plus anciennes enseignées
dansl'institution. De fait,
cela ne surprendra personne
d'apprendre que les program-
mes en géomatique de l’Uni-
versité Laval figurent parmi les
150 formations gagnantes
selon Jobboom dans sa der-
nière édition Les carrières
d'avenir publiée en janvier
2004,

L'Université de Sherbrooke
a son projet
Un important projet de finan-
cement en géomatique d’affai-
res devrait également démarrer
d’ici peu à l’Université de
Sherbrooke. Il se feraen colla-
boration avec plusieurs socié-
tés nord-américaines et euro-
péennes spécialisées dans les
domaines des télécommu-

nications, de l'ingénierie des
systèmes d'information, du
géomarketing, de la géomatique
(notamment Kheops Techno-
logies) et de l'intelligence
stratégique ainsi qu'avec l’aide
d'organismes gouvernementaux
du Canada et du Québec, « Les
choses vont bon train et il est
possible que ce projet unique
au Québec en géomatique
d’affaires voit lejour d'ici la fin
de l’année, peut-être même
d’ici un ou deux mois », affirme
Claude Caron, professeur au
Département de systèmes
d'information et méthodes
quantitatives de gestion et
directeur du Groupe GéoBusi-
ness, un groupe de recherche
et d'intervention en géoma-
tique d’affaires.
La mission de la future

infrastructure de recherche:
comprendre, gérer et amélio-
rer l'apport de l'analyse spatia-
le aux organisations dans diffé-
rents domaines. La contribu-
tion et les bénéfices engendrés
par les TI géomatiques et les
activités de gestion et de stra-
tégies d’affaires seront aussi
étudiés. L'apport du GPS, du
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Les programmes en géomatique de l'Université Laval figurent
parmiles 150 formations gagnantes, selon Jobboom dans sa
dernière édition Les carrières d'avenir.

positionnementcellulaire, du
micropositionnement (RFID),
le géomarketing et la veille
concurrentielle de marchés,la
compétition géolocalisée
(Competitive Intelligence),
Farrimage entre des technolo-
gies et de positionnement,
l’info-publicité liée au contexte
spatio-temporel sont quelques-
uns des sujets qui feront
partie des projets à court
terme, explique M. Caron.
Notons qu’un nouveau système

du nom de HoloScope sera
développé et commercialisé
dans le cadre d’un projet d’en-
treprise (essaimée) dirigé par
Claude Caron et supporté par
Alliance Novare, une nouvelle

entité stratégique réunissant
des partenaires municipaux, uni-
versitaires et des gens d'affaires
de la région de Sherbrooke.
Ce nouveau type de système

de gestion des connaissances
possède une interface basée sur
un réseau de concepts regrou-
pés spatialementen différentes
thématiques permettant la
gestion des connaissances de
tout type d'organisation — une
première en Amérique du Nord.
Actuellement, cinq collèges

et neuf centres universitaires
offrent des activités de forma-
tion en géomatique. Les divers .
ministères fédéraux au Québec
consacrent 11,02 M$ à la
recherche en géomatique. =
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Le geomarketing gagne du terrain, mais pas suffisamment
Demers
dossiers@transcontinental.ca

De plus en plus d’entreprises
québécoises intègrent le géo-
marketing à leurs outils de
prise de décision stratégique.
Cela montre à quel point il
s’agit d’un domaine d'avenir.
Pourtant, aux dires de plu-

sieurs experts, les entreprises
québécoises traînent tout de
même la patte comparative-
ment aux États-Unis et au reste
du Canada. « Contrairement
au reste de l'Amérique du
Nord, le géomarketing est en
émergence pourne pas dire
sous-développé, dans les
entreprises du Québec », dit
Pierre Genest, président de
Consortech, une firme qui
tente de percer depuis quatre
ans le marché québécois du géo-
marketing.
Hormis lesdifficultés relatives

aux coûts d'acquisition des don-
nées, l'écueil que rencontre

 

 

C Mme Michèle Roberge

Monsieur Jean Lacroix,

directeur général du Centre

Interdisciplinaire de Dévelop-

pement en Cartographie des

Océans (CIDCO) annonce la

nomination de madame Michèle

Roberge au poste de géoma-

ticienne.

Spécialisée dans l'utilisation

de sonars ainsi que dans les

levés sismiques de haute défini-

tion, Mme Roberge a été coor-
donnatrice du comité technique

sur l'érosion des berges (Côte

Nord} pour le ministère qué-
bécois de l'environnement.

Préalablement, elle a œuvré au

sein de différentes organisa-

tions, publiques et acadé-

miques, dans le cadre de

travaux en cartographie

géologique et en océanogra-

phie géologique au Québec.

Elle à travaillé pour le ministère
de l'environnement du Canada,

comme technicienne en

météorologie à Ellesmere au

Nunavut où elle s'occupait

d'observations météorologiques,

d'acquisition de données atmo-

sphériques, de l’entretient des

équipement et de la formation

des observateurs en aérologie.

Michèle Roberge a obtenu un

B.Sc. en géologie à l'université

Laval et une M.Sc. en océano-

graphie de 'UQAR.

LL
Len

310, Allée des Ursulines,

Rimouski (Québec) G5L 3A1

Tél. : (418) 725-1732

Site internet : www.cidco.ca

Centre inierdisciplinaire
de Dévelagpament
en Cartographie
des Océans

 

  

   

 

Consortech réside dansla diffi-
culté qu’ont certaines entrepri-
ses à s'approprier les outils de
géomarketing et la méconnais-
sance des gains pouvant décou-
ler de leur utilisation. C’est
d'ailleurs pour ces raisons que
Consortech tenait un colloque

Le géomarketing

permet de voir

apparaître sa clientèle

en bleu, blanc ou rouge

sur une carte

géographique.

les 21 et 22 septembre — respec-
tivement à Québec et à Mont-
réal — sous le thème « Le
géomarketing, une solution
d'avant-garde pour le dévelop-
pementdes affaires et le déve-
loppement économique».
À l’ordre dujour : une pré-

sentation d'outils tels que
MapInfo Professionnel et
PCensus, deux interfaces
technologiques couramment
utilisés par les spécialistes en
marketing qui permettent no-
tamment de réaliser des ana-
lyses sociodémographiques de
clientèles. Elles permettent de
cibler celles qui sont les plus
susceptibles de répondre favo-
rablement à une offre de pro-
duits. L'avantage de ces tech-
nologiesréside dans cette pos-
sibilité de représenter géogra-

phiquement son ou ses mar-
chés en jumelant de l’infor-
mation issue de ses bases de
données avec celles émanant
de sources de données pu-
bliques ou privées — recense-
ment, dépenses de consom-
mation, données géogra-
phiques,etc.
Les applications et possibili-

tés en ce domaine abondent. À
titre d'exemple, Médias Trans-
continental utilise depuis long-
temps le géomarketing pour la
distribution du Publi-sac.
Mais selon plusieurs confé-

renciers assistant au colloque,
c'est a force de tâtonnements
que le véritable potentiel de
ces outils se déploie, particu-
litrement lorsqu’on voit appa-
raitre la répartition de sa clien-
tèle en bleu, blanc ou rouge sur
une carte géographique.

Le potentiel du
géomarketing
Claudine Vimard, directrice
de l'actuariatà l’Unique Assu-
rance Générales, utilise de-
puis moins d’un an le géomar-
keting dans ses activités. Déja,
elle y voit des bénéfices. « Lors-
qu'on se met les mains là-de-
dans, il y a beaucoup de
possibilités. Il faut voir que
les informations générées sur
des cartes parlent plus que des
rapports écrits. Cela nous
amène à poser des questions
qu’autrement on aurait de la
difficulté à se poser. »
Entre autres questions sou-

levées par M™Vimard : pour-
quoi la part de marché de mes
concurrents est-elle plus élevée
dans une région plus qu'une
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autre ? Notre offre est-elle adap-
tée aux besoins de cette région ?
Avons-nous suffisament de re-
présentants des ventes dans
cette région ? Nos prix sont-ils
justifiés et adaptés à la capaci-
té de payer de notreclientèle ?
Christian Bourque, vice-

président Montréal chez Léger
Marketing, faisait également
partie du panel des conféren-
ciers au colloque. Les firmes
de recherche en marketing
combinent de plus en plus les
données de leurs sondages
avec des données géogra-
phiques. « La cartographie
permet parfois de générer
des donnéesindétectables par
les sondages. Pournos clients,
l’intégration des deux types
de données permet de se rap-

—En jumelantdifférentes données, le (
“du Publi-sac aide les annonceursà rejoindre

‘chaque semaine deux millionsde clien
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procher du centre de décision
de leur entreprise », dit-il.
En effet, pour prendre des

décisions, les gestionnaires
doivent composer avec une
montagned'information issue
de plusieurs sources (données
externes et internes, secon-

daires ou primaires), ce qui
rend parfois l'analyse indi-
geste. Le fait de regrouper
l’information sur une carte
géographiquefacilite la prise
de décision. C’est d’ailleurs
dans cette optique que Léger
Marketing a développé des
outils marketing qui per-
mettent notamment de con-
naître l’attitude (par exem-
ple, le degré de satisfaction)
de consommateurs ou d’utili-
sateurs de produits ou ser-
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vices par région, par ville,
voire par quartier.
CGI, une firme de consultants

en informatique, a élaboré en
collaboration avec Korem, une
interface permettant de locali-
ser sur une carte géographique
tous les commerces sous la
bannière de Bell au Canada. La
carte géographiqueest liée au
système informatique de ges-
tion des magasins de Bell, ce
qui permet d'effectuer des
mises à jour en temps réel,
explique Jacques-Yves Guay,
analyste en informatique chez
CGI. « Mêmesi cela exige
beaucoup de programmation,
il serait beaucoup plus labo-
rieux de faire les mises à jour
manuellement. Imaginez le
temps que cela aurait pris
pourintégrer tous les ma-
gasins de la chaîne Zellers
qui viennent de s'ajouter au
réseau de Bell... »
Ainsi, i] est désormais pos-

“sible pourla clientele de Bell

de naviguer surla carte géo-
graphique afin non seulement
de repérer les commerces
de Bell au pays, mais aussi
de connaitre précisément son
type et son offre de produits.
Pour sa part, la Société des

alcools du Québec (SAQ) s'est
fixé commeobjectif dans son
dernier planstratégique de dé-
velopper son réseau de succur-

sales. La SAQ a d'abord utilisé
MapInfo et géocodé ces points
de vente afin d’étudier la
provenance de sa clientèle et
connaître le rayonnementde
ses succursales. « Nous avons
dénombré 127 micromarchés
pour les lesquels nous étions
capables de tracer des profils
sociodémographiques distinc-
tifs », explique Linda Bou-
chard, des relations publiques

à la SAQ.
Ces activités de géomarketing

ont entre autres permis à la
SAQ d'adapter ses succursales
aux profils de ces micromar-
chés (par exemple, modifier
la superficie du magasin, du
stationnement,etc.). =
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L'heure est au décloisonnementdansl'industrie
Demers
dossiers@transcontinental.ca

Pour Christian Giroux, prési-
dent du conseil d’administra-
tion du Centre de développe-
ment de la géomatique (CDG)
et vice-président des solutions
gouvernementales chez DMR
Conseil, il ne fait nul doute que
l'heureest au décloisonnement
et à l'intégration dans l'indus-
trie de la géomatique. « Non
seulementles entreprises du
secteur offrent des solutions
intégrées, mais elles tendent
égalementà s’intégrer à des
processus d'affaires néces-
sitant le concours d'autres
disciplines. »
En effet, sur les 184 établisse-

ments qu'a dénombrés Statis-
tique Canada pourl’année
2002, bon nombre d’entre eux
offrent des solutions intégrées
allant de plus en plus de l’ana-
lyse et du traitement des
données jusqu’à leur diffusion
sur Internet, et cela, dans une
kyrielle d'industries. Et comme
plusieurs marchés de la géo-
matique sont émergeants,
plusieurs PME québécoises se
forment, innoventet se démar-
quent. Le Québec compte éga-
lement sur de grandes entre-
prises issues du secteur de la
géomatique, et ces dernières
de plus en plus se tournentvers
les marchés extérieurs.
Le journal LES AFFAIRES

vous propose un survol de
quelques entreprises de
l'industrie de la géomatique.
Elles sont présentées en ordre
alphabétique.

> CGI
Fondée en 1976 à Québec, CGI
est aujourd’hui la première
entreprise indépendante cana-
dienne de services en techno-
logies del'information (TI) et
la cinquième en Amérique du
Nord. L'entreprise intégre la
géomatique à ses services pour
assurer la synergiedes sys-
tèmes d’information géogra-

phiqueset les technologies de
l'information. Ses clients dans
ce domainesont, entre autres,
le Directeur général des élec-
tions, le Gouvernement du
Québecetla ville de Mont-
réal. Dans le marché public
et parapublic, ses clients
sont des papetières et des
entreprises de télécommu-
nications. CGI a un chiffre
d’affaires de 3,8 milliards
de dollars et emploie environ
25 000 professionnels.

> ‘ CONSORTECH
Créée en 1989, Consortech
couvre une gamme d'activités -
allant de la géomatique au
génie civil, en passant par le
géomarketing. Son expertise
réside principalement dans
l’implantation de solutions de
requêtes spatiales et d’ana-
lyses thématiques ainsi que
dansla diffusion de données
spatiales (par exemple sur
Internet).Ses marchés sont
composés entre autres des
gouvernements, des municipa-
lités et d’entreprises du sec-
teur privé qui recherchent des
moyens d'améliorer la gestion
de leurs infrastructures (routes,
aqueducs, etc.), de leurs plans
d'aménagement urbain et de
l’environnement.

> DIMR CONSEIL
Fondée en 1973 partrois
Québécois, DMR Conseil
oeuvre depuis 1998 sous l’en-
seigne Fujitsu, l’un des trois
leaders mondiaux de l’in-
formatique. Au Québec, DMR
Conseil estl'un des principaux
fournisseurs de services aux
entreprises et organisations
publiques en matière de
conseils, de fourniture et de
solutions et de gestion en tech-
nologies de I'information. Len-
treprise a d’ailleurs travaillé à
l'élaboration de la réforme du
cadastre, la gestion de l’infor-
mation géominière (SIGÉOM)
et à l'enregistrement des
droits des bureaux de publicité

foncière. DMR a ainsi réalisé
depuis une quinzaine d'années
plus de 150 projets d’une va-
leur totalisant de plus de
200 Mê. L'entreprise possède
des bureaux au Canada, en
Europe, dans la région de
l’Asie-Pacifique et aux États-
Unis. Près de 15 % du chiffre
d’affaires de DMR Conseil

provient de ses activités à
l’étranger.

> ESRI CANADA
Environmental Systems Re-
search Institute Inc. (ESRI)
a été fondée à Redlands en
Californie. Cette entreprise
emploie quelques centaines
de milliers à travers le monde.
Pour sa part, ESRI Canadaest
établie depuis 1984 et possède
dix bureaux au Canada. Cette
entreprise conçoit des sys-
tèmes d’information géo-
graphique (SIG) et constitue
un chef de file mondial en ce
domaine. Hormis la distribu-
tion de logiciels, ESRI Canada
fournit des services profes-
sionnels, dont des services de
consultation, de formation et
du support technique. L'entre-
prise est active entres autres
dans les secteurs de I'environ-
nement, des ressources natu-
relles, des télécommuni-
cations, de l’éducation, des
transports et autres services
publics.

> GROUPE ALTA
Crée en 1960, le Groupe Alta
est l'une des plus grandes
entreprises en géomatique de
l’Est du Canada. Cette entre-
prise met en place et exploite
des technologies et techniques
d'acquisition, de traitement
des donnéeset de diffusion.
Ses domaines d'application
sont nombreux : gestion rurale
et urbaine, services d'utilité
publique, plans cadastraux,
gestion des réseaux et des in-
frastructures de transport
et de télécommunication,
ressources naturelles, environ-
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nement, défense, sécurité pu-
blique et bien d'autres. Le
Groupe Alta regroupe plus de
200 employés et réalise des
ventes de plus de 15 M$ par
année, dont la moitié provient
de ses exportations aux États-
Unis, en Amérique du Sud en
Afrique.

> HoLonics
Fondée en 1996, Holonics
s'affiche commeun fournisseur
de solutions d’affaires innova-
trices Oracle. En intégrantles
technologies géospatiales,
Internet et des bases de don-
nées, Holonics offre des solu-
tions de gestion de la connais-
sance et de l'information aux
clients des secteurs privés et
publics afin de leur permettre
d'améliorer leurs processus
d'affaires opérationnels et dé-
cisionnels. Le siège social de
l'entreprise est situé dans la
ville de Hull.

> Kneops
TECHNOLOGIES
Kheops Technologies a été
fondée en 1995 en tant que
firme spécialisée dans la mise
en oeuvre de systèmes d’infor-
mation géographique (SIG).

Kheops metà la disposition des
entreprises des secteurs public
et privé issues de plusieurs
industries des solutions d’ana-
lyse spatiale afin de faciliter
la prise de décision chez les
gestionnaires. L'entreprise
développe et commercialise
notamment JMap, une solu-
tion spatiale en ligne. JMap est
une solution modulaire com-
prenant une architecture
client-serveur, des modules
d'accès aux données spatiales
et alphanumériqueset plu-
sieurs extensions fonction-
nelles.

> KoRrem
Créee en 1993, Korem est
spécialisée dans le dévelop-
pementetl'intégration de
solutions de cartographie
interactive sur le Web (Web-
mapping) et de systèmes
d’information géographique.
Ses solutions visent à maxi-
miser le potentiel stratégique
de l'information en exploitant
la dimension géographique.
Korem possède des bureaux à
Québec et à Montréal, et sa
clientèle est issue de minis-
tères et organismes gouver-
nementaux ainsi que de plu-

sieurs autres secteurs, no-
tamment la vente au détail,
les communications et les
services financiers (banques
et assurances). L'entreprise
est le distributeur officiel
des produits MapInfo au
Québec.

> Viasat

-

Fondée en 1991, Viasat Geo-
Technologies est une fume
de services conseils et de
génie logiciel oeuvrant dans
le domaine des technologies
de la géoinformation. Viasat
conçoit, développe et met en

_ œuvre des solutions géospa-
tiales destinées à améliorer
les processus d’affaires. L'en-
treprise compte sur une équipe
permanente de 60 personnes
composée de géomaticiens,
d'ingénieurs, d’informaticiens,
d’arpenteurs-géometres et
de géographes. Ses clients
sont issus de plusieurs sec-
teurs d'activités, notamment:
l'aérosptatiale, les télécom-
munications, les gouverne-
ments, l’énergie et l’environ-
nement. Enfin, notons que
l’entreprise est également
présente sur les marcffés
.internationaux. m
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Un outil devenu indispensable pourplusieurs industries
Un survol des applications de la géomatique met en lumière son omniprésence

Demers
dossiers@transcontinental.ca

Pascal Yiacouvakis, météo-
rologue à Radio-Canada, aime
bien faire la pluie et le beau
temps. Un peu comme son
confrère Charles Tisseyre
(l'animateur de l’émission

«”:xuverte), il s'intéresse aux
sciences et technologies. Son
intérêt monte d’un cran lors-
qu’on lui cause géomatique
puisque ce domainefait appel
à des technologies qu’il utilise
pour présenter ses bulletins
météo, notammentl'imagerie
satellitaire.
À ce sujet, M. Yiacouvakis

fait partie de ceux qui croient
qu'il faut démocratiser les
technologies de pointe issues
de la géomatique en les
rendant accessibles a la
population. La météo fait sa
part en ce sens, puisqu'elle
montre de la télédétection
depuis longtemps à la télévi-
sion. Mais il faut voir qu’il
existe d’autres technologies
depointe qui peuventêtre uti-
lisées dansla vie quotidienne.
La science de la géomatique
n’est pas là uniquementpour
quelques chercheurs.
En effet, de la porte laissée

entrouverte pour qu’un fais-
ceau de lumière puisse ré-
conforter bébé, la nuit venue,
en passant par le jet d’eau
matinal qui réveille, jusqu’au
journal télévisé de France 2
que permetde capterle cablo-
distributeur, la géomatique
aura servi sans qu’on le sache —
à tout le moins pour une majo-
rité d’entre nous.
La distribution de l’élec-

tricité, le réseau d’aqueduc
tout aussi bien que les réseaux
de télécommunication ont

Séscours à la géomatique pour
concevoir géographiquement
ou spatialement la meilleure
façon de livrer le service jus-
qu’à votre domicile.

Les technologies et services
issus de la géomatique sont
tellement utilisés aujourd’hui
que leur multiplicité est
étonnante. Les résultats d’un
sondage réalisé par l’Institut
canadien de la géomatique,
l'Association canadienne des
entreprises de géomatique et
l'Association des arpenteurs
des terres du Canada auprès
de plus de 800 professionnels
du secteurde la géomatique,
sont aussi étonnants que ré-
vélateurs du potentiel des
technologies utilisées en géo-
matique. Au moins 15 secteurs
ont été cités par les répon-
dants comme pouvant détenir
des applications liées à géo-
matique,et les trois quarts de
ces secteurs ont été évalués
par 40 % des répondants comme
ayant un potentiel allant de
moyen à important.
Le journal LES AFFAIRES

présente ici un survol de
quelques-uns des secteurs se
servant de géomatique, en se
basant sur des informations
émanant de l’Association
canadienne des entreprises de
géomatique, GéoConnexions
et Calgary Geomatics Cluster.

> LES COMMERCES DE DÉTAIL

ET L'IMMOBILIER

Une chaîne de restaurants
qui vise à développer un mar-
ché dans une nouvelle ville
détermine son potentiel en
faisant une étude de locali-
sation. L'emplacement d’un
commerce est un facteur dé-
terminant de sa réussite et
rentabilité; le commerçantdoit
pouvoirattirer ses clients, ses
ressources humaines et facili-
ter l’approvisionnement (pour
que ses prix soient concur-
rentiels notamment). Or, bon
nombre de commerçants amé-
liorentleurs décisions en com-
binant des informations géo-
graphiques avec des données
relatives au plan de zonage,

aux droits d’enregistrementet
à l'information démographique.

> L'ENVIRONNEMENT
La géomatique est un puissant
outil pour la protection et la
gestion de l’environnement.
On s’en sert entre autres
pour connaître l’étendue de
la pollution dans les cours
d’eau (grâce à la cartographie),
surveiller et déterminerl'éten-
due des sécheresses, évaluer
la quantité d'herbe d’un pâtu-
rage, identifier les sources
d'eau à l’aide de systèmesd’in-
formation géographique (SIG),
calculerla superficie d'habitat
disponible pour différentes
espèces animales et végétales,
ou encore surveiller les condi-
tions de l’environnement.

> LA FORESTERIE
La gestion des forêts est deve-
nue une priorité pour les gou-
vernementset les entreprises y
sont de plus en plus sensibili-
sées. En utilisant la géoma-
tique, l’industrie est à même
de visualiser l'ampleur de ses
coupes, de déterminer les
routes les plus accessibles et
d'établir des plans plus précis
pour sauvegarder les forêts.
Les SIG et les GPS permettent
de surveiller et prédire les in-
festations de ravageurs ou l’é-
tendue des feux de forêt. Les
données de télédétection com-
binées à des SIG permettent
quant à elles de mesurer la
quantité d’une espèce d’arbres
dans une forêt.

LAGRICULTURE
Les agriculteurs sont soucieux -
des répercussions négatives
découlant de l’utilisation de
pesticides et d'herbicides ou
encore des mauvaises condi-
tions atmosphériques. En
combinant des images satelli-
tes et desdonnéessurles pré-
cipitations et la température,
les agriculteurs sont à même
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Grâce aux technologies issues de la géomatique,les services d'urgences peuvent maintenant

localiser le meilleur trajet pour se rendre rapidementsur les lieux d'un incident.

d'évaluer plus précisément
l’état et la croissance d’un
pâturage ou d'une culture. Les
agriculteurs utilisent notam-
mentcette information pour
prendre des décisions sur la ro-
tation des pâturages, le budget
nécessaire pour nourrir le bétail
etl'application de fertilisants.

> LA SÉCURITÉ ET LA SANTÉ
Les services de police ou autres
services d'urgence doivent
intervenir souvent en des temps
records sur les lieux d’un crime,
d’un accident ou d'une cata-
strophe. Grace aux technologies
issues de géomatique, les auto-
rités peuvent maintenant loca-
liser le meilleur trajet pour se
rendresur les lieux de l’incident
et transmettre de précieux ren-
seignements sur 'environ-
nement spatial dans lequel
les services d'urgence doivent
intervenir.
Autres exemples: à l’aide

d'images-satellites, on peut
estimer le montant des récla-
mations d'assurance pour des
dommages causés par des
catastropheset identifier avec
des SIG des régions à haut
risque d’éclosion de maladie.
Les professionnels dela santé,
par exemple, suivent la pro-
gression dans le monde entier
de maladies mortelles, telles
que le virus du Nil occidental
et le SRAS,afin de déterminer
les meilleures méthodes de
prévention et d'intervention.

LES MUNICIPALITÉS
ET LES GOUVERNEMENTS

La géomatique a toujours joué
un rôle important auprès des
municipalités et des gouver-
nements. Dansleur recherche
d'efficence et d’efficacité, la

Évaluation du potentiel de la géomatique
parindustrie, selon un sondage auprès de plus

de 800 professionnels de la géomatique au1 Canada

 

Agriculture 10,3% 318%
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Foresterie 20,6 % 33,6 %

Pêche 84% 20,6 %

Pétrole et gaz 203% 224%

Géologie et mines 20,6 % 243%

Environnement 215% 374 %

Immobilier 27,1% 290%

ingénierie et construction 8,7% 364%

Transport 178% 29,9%

Services publics 25,2 % 31,8%

Santé So 28% 11,2%

Urgenceet défense 75% 243%

Commerce 4,7% 16,8%

Éducation 65% 19,6 %
Consommation et loisirs 5,6 % 13,1%
 

SOURCE: GEOMATICS SECTORS, HUMAN RESSOURCES ÉTUDE PRODUITE PAR L'INSTITUT

CANADIEN DE LA GÉOMATIQUE,L'ASSOCIATION CANADIENNE DES ENTREPRISES DE

GÉOMATIQUE ET L'ASSOCIATION DES ARPENTEURS DES TERRES

géomatique a encore beaucoup
à leur apporter, notamment en
ce qui concerneleurprestation
de services aux citoyens.Or,
les applications en ce domaine
peuvent être nombreuses. On
n’a qu’à penser à tout ce qui
touche l'entretien des routes,
les réseaux d’aqueducet d'épu-
ration deseaux,l’électricité et
les services en ligne. Plusieurs
de ces services et infrastruc-
turesferontl’objet de réfection
ou travaux importants au cours
des prochaines années.

> LE PÉTROLE
Les revenus générés par l'in-
dustrie de la géomatique en
Alberta sontles plus élevés au
pays. Cela ne surprend guère,
puisque les entreprises pétro-
lières, fortement concentrées

en Alberta,utilisent abondam-
mentles technologies liées
à la géomatique. Plus exacte-
ment, les données produites
parla télédétection combinées
à l'information recueillie par
les géologues et les géophy-
siciens sont utilisées pour
analyser et de comprendre la
géologie d’une région. Grâce à
cette information, les exploi-
tants des entreprises pétro-
lières peuvent mettre au point
des modèles géologiques qui
servent à déterminer les
meilleurs sites de forage. Enfin,
notons que la géomatique est
aussi grandement employée
pour déterminerl'emplacement
des pipelines qui achemineront
le pétrole jusqu’aux raffineries
et éventuellement jusqu’à ses
utilisateurs. m



À l'heure de la mondialisation et de la libéralisation des

marchés, les entreprises doivent, pour assurer leur survie,

faire des choix stratégiques quileur permettent de répondre

parfaitementaux besoins du marché. Tout commele secteur

privé, le secteur public doit se réinventer pour offrir aux

citoyens une meilleure prestation de service à un coût moin-

dre. C'est dans ce contexte que le colloque Géomatique

2004: Un choix stratégique, se déroulera les 27 et 28 octobre

prochain à Montréal et mettra en relief les possibilités

offertesparl'intégration de la géomatique aux organisations.

 

Organisé par l'Association canadienne des sciences géomatiques - Section de

Montréal, le colloque Géomatique 2004 vous offre deux journées de conférence

vous donnantaccès à plus de 75 communicationsregroupéessousles thèmes: Aide

à la décision, Gestion des infrastructures publiques, Géomatique municipale,

Services en ligne, Accès et diffusion, Ruralité, aménagement et environnement,

Géomatique des affaires, Recherche et développement, Infrastucture des données

spatiales. Les conférenciers provenant d'organismes publics, d'entreprises privées

et du milieu académique vous présenterontles choix qu'ils ont faits en matière de

géomatique,l'impact de ces choix sur leurs façons de faire, les bénéfices réalisés

ou des solutions d'affaires dansle cadre d'unevitrine technologique. De plus, une

exposition commerciale regroupera près de 40 fournisseurs de biens et services qui

se feront un plaisir devous accueillir et vous présenter leur savoir-faire. Vous aurez

doncl'occasion d'échanger avec de nombreux intervenants du milieu sur le choix

stratégique que représentel’utilisation de la composante géographique dansles

processusd'affaires.

Vous joindre à nous pour cette nouvelle édition de notre colloque biennal

pourrait aussi s'avérer pour vous un choix stratégique!

Espérant vousy rencontrer,

She Boot
Sylvie Laroche, a.-g.

Présidente, ACSG - Section de Montréal

 
éjeuner-causerie du 27 octobre -Hubert Reeves   

L'avenir de la vie sur la Terre
«Je crois que la communication du savoir est au moins aussi

importante que l'avancement des connaissances. » Hubert Reeves

Joignez-vous au déjeuner-causerie du 27 octobre à 12 h au

cours duquel M. Hubert Reeves partagera son savoir et ses

inquiétudes avec les congressistes présents.

L'astrophysicien de renom,président d'une association de protection de la nature,

aimerait que l'humanitérelève le défi d'être encore là au-delà du troisième millé-

naire. «Nous devonslutter contre la pollution de l’eau, de l'air, les changements

climatiques, l'épuisementdes ressources naturelles, »

   que 2004. com Nous devons nous munir de moyenset la géomatiqueest l'un de ceux-là.

= 7 . Hubert Reeves, astrophysicien et directeur de recherches au CNRS est aussi

à auteur de nombreux ouvrages tels Patience dans l'azur ou Poussières d'étoiles.

Son dernierlivre, Mal de Terre, sera au cœurde sa conférence.
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«la géomatique sera de plus en plus une composante

naturelle des projets Internet des sociétés privées et publiques

dans presque tous les domaines... » Jean Lanoix
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Le 28 octobre à 12 h, venez entendre Jean Lanoix, auteur du

livre Internet 2025, qui nous fera part de sa vision sur la com-

binaison géomatique-Internet dans sa conférence intitulée:
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Chambre de commerce

du Montréal métropolitain

Board of Trade of Metropolitan Montreal

PETIT DEJEUNER DE LA SERIE
PERSPECTIVES «TENDANCES»

7h30 à 9h00

« CHINE, MIRACLE OU MIRAGE? »

La Chambre de commerce du Montréal métropolitain,

en collaboration avec la Revue Commerce, vous présente

un panel : venez y découvrir, à travers les témoignages des
journalistes invitées, la dynamique chinoise sur le marché

mondial et son impact sur notre propreréalité !

L'apprentissage du capitalisme

Diane Bérard,

rédactrice en chef,

Revue Commerce,

a séjourné à Shanghai.

> La Chine, manufacture de la planète

Marie Quinty,
rédactrice en chef,

Magazine PME,

a passé un mois el demi en Chine et

visité plus d'une douzaine d’usines.

L’épopée des Québécois en Chine

Kathy Noël,

journaliste,

Revue Commerce

Deretour de Beijing,elle a visité plusieurs
entreprises québécoises et des consultants

du Québec qui font affaire en Chine.

Veuillez noter quecette activité se déroulera enfrançais.

commerce
a

f* : NL
World Trade Centre Le WTC Montreal reçoit l'appui de :

Montréal SAL Eva ee Serena

Canadä

     

  
   

   

 

Jourgune vision
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Sachez apprivoiser le marché chinois. Participez à
ce séminaire animé par des experts passionnés et profitez
des meilleures occasions d'affaires pour @otre entreprise.

SÉMINAIRE DE LA SÉRIE HORIZONS WTC
Organisé par le World Trade Centre Montréal, une direction
de la Chambre de commerce du Montréal métropolitain

9 h à midi

« LA CHINE COMMEVOUSNEL’AVEZ JAMAIS VUE! »

La Chine s’ouvre au monde... ouvrez-vousà ce marché en constante évolution et

découvrez les meilleures pratiquesd’affaires afin de conquérirle marché chinois.

Venez rencontrer des experts en marketing, réglementation et normes,fiscalité
et propriété intellectuelle pour qui la Chine représente un des marchés

les plus intéressants du monde.

CE SÉMINAIRE VOUS OFFRE UNE OCCASION UNIQUEDE:

> Savoir commentadapter vos produits à la nouvelle réalité chinoise;

> Comprendrela culture chinoise pour mieux vendre vos produits ou services;

> Connaître les aspects fiscaux (avantages et points à considérer) de

l'exportation et de l’importation de produits;

> Simplifier l’utilisation des normes en matière de taxation en Chine;

> Protéger efficacement la marque de commerceet vos produits sur ce marché,

> Vous prémunir contre la contrefaçon:

> Découvrirles principaux critères à respecter afin de satisfaire aux exigences

de la norme CCC (China Compulsory Certification).

Veuillez noter que ce séminaire se déroulera enfrançais et en anglais.

 

Renseignementset inscription :
Rina Bevilacqua, (514) 871-4000, poste 4001

ROE Saaang
(Taxes e

Membres- petit déjeuner
Billet(s) : 35 $

Table(s) 10 places : 315 $

Non-membres - petit déjeuner

Billet(s): 50 $ :
Table(s) roplaces: 500 $

Membres - séminaire Non-membres — séminaire
Billet(s) : 90 $ ‘

Billet(s) : 125 $

Non-membres - petit déjeuner es
et séminaire
Billet(s): 155 $ ENa

Table(s) roplaces: 15508 = …

Membres — petit déjeuner et séminaire
Billet(s): 105 $ ;

Table(s) 10 places : 945 $  
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| LES AFFAIRES | GÉOMATIQUE

L'expansion internationale se concentrera dans quatre secteurs porteurs

Demers
dossiers@transcontinental.ca

“Outrele Centre de développe-
ment de la géomatique dont
la mission est de contribuer à
la promotion du secteur qué-
bécois de la géomatique tant
au pays que surla scène inter-
nationale, le Québec compte
depuis quelques années sur

 

deux autres entités.
En 2001, le secteur privé, le

secteur de l'éducation et le
ministère des Ressources na-
turelles, de la Faune et des
Parcs (MRNFP) ont convenu
de se concerter sur l’avenir du
secteur, sous les auspices de
GéoQuébec. Dans la foulée, un
regroupement d'une dizaine
d'entreprises québécoisess’est

doté d’une bannière unique,
Géolntégra, afin d'exporter
leur savoir-faire à l'étranger.
Quatre secteurs ont été iden-

tifiés comme étant'porteurs
sur le marché international,
selon Michel Paradis, direc-
teur-général de Géolntégra: la
géomatique liée à la gestion
desterritoires, l'enregistre-
mentet la publicité dess drois,

  
    

 
Lanoix, auteurdulivreInter-

  
   

 

e:la communicationinterac-
ve, aussi. En réalité, pas
oinsde 80.passions de la

“Hilton Montréal Bonaven-
“ture, les 27 et 28 octobre 2004.
“L'aide iila Mctston,   

fubert Reeves y sera.à Jean

met2025 et spécialisteréputé.

   

   

    
; L'avenir dans le cadreduco
“logueGéomatique 2004 : Un -
"choixstratégique, qui se tien-
dra au centre des congrèsdu

 le  

la fiscalité foncière, la connais-
sanceet l'exploration des res-
sources. Toutefois, le Québec
aurait des concurrents de
taille, précise M, Paradis. « Par
rapport à la concurrence étran-
gère, la géomatique québécoi-
se, voire la géomatique cana-
dienne,sont bien petites. Nous
ne sommespas degrosjoueurs
et nous devons construire

desinfrastructireslin,
“l'infrastructure de données
‘Spatiales, la ruralité, l'amé-
magementetl'environnement
figurentparmiles thèmesqui
seront abordéspar les confé-

ers. Ettoutcomme:les
“ aninéespassées, on y trouve--
- ra ünsalondes exposants
p ésentant les dernières
Annovations technologiques.
Iévénement devrait mettre

relief lespossibilités offer-
; intégration de la géo-

matique auxorganisations, dit
sideLaroche.présidente de
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notre avenir dès maintenant.
Cela dit, déjà plusieurs en-
treprises actives sous la ban-
nière de GéoIntégra expor-
tent leurs produits et leur sa-
voir-faire à l'étranger.
C'est le cas entre autres du

Groupe Alta, la plus grande
entreprise de géomatique de
l’Est du Canada, qui détient
sept entreprises québécoises

sciences géomatiques
(ACSG). « Depuis vingt an
tous les deuxans, la commu-

  

“nauté géomatique québécoise
sedonne rendez-vous avec
l'objectif d'améliorer sesfa- J
çons'de-faire:en-:échangeant - :

-eten partageant connaissan-

 

ces-et expériences. C'est ainsi

tres, la réalisation de grands
chantiers dédiés a lamiseen
‘placed'uneinfrastructure
géospatialede qualitétantau

; niveaulocal et régionalque

“sociation ¢canadienne des“

‘ainsi qu'à toute C entèl
72utilisatrice destechnologie
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GéoOuéhec et Géolntégra : en route vers d'autres continents

- dont Géomatique EMCOet
Hauts-Monts. Le Groupe.Alta
génère un chiffre d'affaires
de 15 M$, dont la moitié pro-
vient de ses exportations. Le
Groupe Alta vend des logi-
ciels dans 80 pays et offre ses
services dans plus de 50 pays,
en plus de posséder des bu-
reaux de ventes au Brésibet<<"
au Maroc. =
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23 octobre : Le marché de la PME

“ Apprenez commentilsont...
e conquis la Chine;
e élargi leurs marchés;
‘ établi des partenariats novateurs...

. Or © -@
BMO oO Banque deMontréal

 

On écoute. On propose. Profitez.
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30 octobre La gestion d'une PME

Voyez commentils ont...
e assuré la relève ;
e transmisle savoir;
e planifié leur succession...

Corporation auxÉtats. Unis et/ou dans d'autres pays.

Microsoft”

7Windows™
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la plate-forme Oracle

de données 10g

Serveur d'applications 10g

Annuaire LDAP commun

Modèle de sécurité unifié

Administration centralisée

Gestion automatisée de l'espace

be

Cette union fait votre force

LeANS
ou appelez au 1.800.633.0753

Allez à oracle.com/platform

do


